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Ces attentes quotidiennes courtes au gré du soleil

longues parfois aux caprices du temps

se terminent toujours par une souffle de joie.

La voisine

Le soleil commence toujours à décliner

quand de son balcon je la vois

Attendant les auteurs de ses peines et de ses joies

voyant dans le temps s´envoler les secondes

ses pensées s´entrelacent, se démelent

et de ses yeux jaillissent les inquiétudes d´une mère.

La brise trop fraîche fait grelotter ses bras

et ses lèvres se serrent presser par la peur d´une femme.

Ces attentes quotidiennes courtes au gré du soleil

longues parfois aux caprices du temps

se terminent toujours par une souffle de joie

qu´apportent l´un revenant de l´école

l´autre revenant du travail.
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